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Un grand MERCI 

En cette année 2022, je suis libre de faire ce que je 
crois juste et bon sans que cela ne nuise à mes voisins 
ou à ma communauté.  La liberté de s’exprimer en pen-
sée, en parole et en action sans que cela ne nuise à per-
sonne, j’en fais mon but ultime.  J’ai cette liberté de 
sourire à une personne qui passe dans la rue, de lui 
dire bonjour, de mettre un peu de soleil dans sa jour-
née.  J’ai la liberté d’inviter une personne à un repas (à 
ses risques et périls), à venir marcher dans la forêt 
avec moi.  Bref, j’ai pris la liberté de partager mes pe-
tits bonheurs quotidiens. 

Nous avons la chance de vivre à Inverness, dans ce bel 
environnement avec des gens merveilleux et de pouvoir 
nous réjouir chaque jour d’être vivants.  Par cet édito-
rial, oublions l’épidémie, les manifestations et les cata-
clysmes, exprimons plutôt notre gratitude aux gens qui 
font tourner la roue…  

Un grand MERCI à Jin et Ming pour l’épicerie, à Mi-
chel et Jérôme pour la station d’essence et le garage, à 
Claude pour la boulangerie, à Diane notre coiffeuse, à 
Sylvie pour la Poste, aux personnes dévouées à la Rési-
dence Dublin, aux employés des deux fonderies, aux 
membres de tous les comités d’Inverness, aux pompiers, 
aux employés municipaux comme nos chauffeurs qui 
déneigent jour et nuit nos chemins, à nos cultivateurs, 
aux enseignants de notre école, aux personnes qui s’oc-
cupent de la patinoire, aux bénévoles comme Eugène 
qui déneige sans relâche, à Diane qui apporte le publi-
sac à plusieurs personnes du village et vous tous, béné-
voles que je ne nommerai pas, je vous dis mille fois 
MERCI pour votre bonté et votre générosité.  Chaque 
petit geste est un grand geste pour l’humanité. 

Chantal  

Photos : É. W., 
ses petites filles. 
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Par Gilles Pelletier 

Une année difficile pour tous et toutes sortes de changements!  

Malgré tout, notre journal est toujours arrivé à bon port avec la qualité que nos citoyens 
ont l’habitude de recevoir. 

Nous ne pouvons passer sous silence le décès de notre secrétaire Denys Bergeron au mois 
de juillet 2021. Denys fut de la première du journal le Tartan en 1997 et il a toujours écrit 
des textes à chaque édition. On se souviendra de ses histoires de mots et de sa continuelle 
recherche de la justesse de l’orthographe. Merci! 

Voici un regard sur nos procès-verbaux de 2021 qui débutèrent en juin dernier. Un petit 
remaniement au Conseil d’administration s’imposait. Une nouvelle acquisition de taille et 
de qualité en Serge Rousseau accepte le défi. Serge occupe le rôle de la correction avec 
une nouvelle collaboratrice Marie Paquet. Un plus! Finalement, Jean-Yves Lalonde        
devient vice-président et Sylvie Savoie prend le rôle de secrétaire temporairement. Voilà 
pour les changements. 

Longtemps attendu, le CA profite de ces changements pour jeter un coup d’œil à nos            
règlements qui dataient de plusieurs années. Un autre changement qui s’imposait. 

A-t-on déjà vu une AGA un 22 octobre?  

Eh bien oui, pandémie oblige. Voilà donc un autre changement qui nous semblait propice. 

Avant de passer aux élections, le comité a concocté une nouvelle mise à jour qui a fait 
l’unanimité et c’est à lire dans le Tartan du mois d’octobre. 

Enfin, qui dit AGA, dit des élections. Voici donc les résultats : 
Une nouvelle figure que tout le monde à Inverness connait bien, 

Amilie Méthot est la nouvelle présidente, 

Jean-Yves occupe la vice-présidence,  

Étienne Walravens conserve son poste de trésorier, 

Chantal Poulin, l’indélogeable metteure en page et, 

Serge Rousseau, de sa plume, est le secrétaire. 

Enfin, Marie Paquet mettra la main aux petites corrections avec Serge et je reste proche 
de tout le monde avec le long titre de coordonnateur du comité de rédaction. 

Une belle aventure pour tous nous attend, dès l’arrivée du Tartan de février avec Amilie! 
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De l’amour au quotidien 
Par Carmen Grenier, directrice du CABÉ 

En ce mois de février où, inévitablement, s’inscrit 
la fête de la Saint-Valentin, j’ai le goût de vous 
parler d’amour.  Je vous offre des extraits d’une 
réflexion écrite depuis plus de vingt (20) ans, qui 
traduit ma conception de l’amour et des différents 
visages qu’il peut prendre.  Cette façon de voir 
s’est confirmée au long de ma vie personnelle et 
professionnelle.  Elle s’est même amplifiée depuis 
que j’assume la direction du CABÉ où je côtoie 
des bénévoles qui démontrent, par leur façon 
d’être, de donner, d’offrir une présence… « de 
l’amour au quotidien ». 

« Il est vrai que l’amour prend beaucoup de place 
dans nos vies.  C’est heureux d’ailleurs.  Car lui 
seul peut nous sauver de notre égoïsme, de notre 
peur des autres et de notre solitude intérieure.  Lui 
seul donne du prix et du sens à nos soifs pro-
fondes, à nos recherches et à nos souffrances. 

À l’occasion de cette journée spécialement dédiée 
à l’amour, j’ai le goût de vous en souhaiter tout 
plein.  Cependant, je ne vous souhaite pas néces-
sairement un cœur amoureux…  Je vous souhaite, 
d’abord et avant tout, un cœur aimant.  Un cœur 
ouvert à soi-même et aux autres, un cœur enclin à 
la compréhension, au respect, au partage, à la soli-
darité.  Un cœur qui cherche le beau et le bon dans 
l’autre, au lieu de juger, de dénigrer et de rejeter.  
Un cœur qui pardonne et qui aide l’autre à chan-
ger, au lieu de s’enfermer dans des préjugés.  Un 
cœur qui croit que le meilleur est toujours à venir 
et qu’il peut le faire arriver, au lieu de s’asseoir 
sur le passé.  Un cœur qui met du cœur à aimer. 

Si tous nos gestes, toutes nos paroles, toutes nos 
pensées et tous nos regards se laissaient guider par 
l’amour… nous éviterions bien des blessures, des 
chagrins et des regrets inutiles. 

Personnellement, je considère que l’amour est es-
sentiel, voire vital et que, au bout de la route de 
notre vie, c’est la seule chose qui compte vrai-
ment.  Nous ne devrions donc pas le considérer 
seulement comme un droit de la personne hu-
maine, mais aussi comme le devoir le plus impor-
tant de notre propre existence.  Nous ne devrions 
donc pas chercher tant à l’obtenir et le garder pour 
nous qu’à le donner à toute personne que nous 
rencontrons. 

Je vous souhaite de l’amour à la Saint-Valentin, 
bien sûr.  Mais je vous souhaite surtout l’amour au 
quotidien.  Dans un sourire à la personne qu’on 
connaît peu, dans le mot désagréable qu’on ne 
prononce pas, dans le reproche mérité qu’on 
adresse avec bienveillance, dans le respect des 
engagements qu’on prend, dans l’écoute attentive 
envers l’autre, dans le ton de la voix toujours poli, 
dans l’exemple qu’on donne, dans notre lutte pour 
la justice et l’équité, dans la responsabilité que 
l’on prend d’augmenter le niveau d’amour dans le 
monde. 

L’amour a tellement de visages, de possibilités, de 
formes.  L’estime, le respect, la gentillesse, l’ad-
miration, la tolérance… ne sont peut-être, après 
tout, que des façons différentes d'exprimer un 
même sentiment. 

Je vous souhaite donc beaucoup d’amour.  Et 
puissiez-vous découvrir que le cœur n’est fort que 
s’il est faible, que l’amour grandit quand on le 
partage et que la vie n’est pleine que lorsqu’on a 
appris à donner. 

De tout cœur, je vous souhaite de l’amour au quo-

tidien. » 
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Par Serge Rousseau 

Il n’était pas prévu, il n’était pas attendu. Il n’est pas 
d’Inverness, mais il est plutôt venu au monde, dans 
notre monde, dans un lointain pays, là où plusieurs 
d’entre nous n’ont jamais mis les pieds. Déjà, en très 
bas âge, il fugue. Pourquoi? Nul n’en a idée encore à 
ce jour. Non désiré, il a fort probablement profité 
d’un manque de surveillance, d’une négligence, 
d’une porte mal fermée, qui sait. Alors libre comme 
l’air, il s’enfuit le plus loin qu’il peut, parce que les 
gens qui lui ont donné la vie veulent le rattraper, le 
récupérer. 
 
Tout jeune, mais déjà très agile et rapide, et en très 
peu de temps, il franchit les frontières de sa contrée 
natale pour, plus tard, se retrouver sur un autre con-
tinent. Mais, encore là, repoussé par tous ceux avec 
qui il veut tisser des liens, il fuit, et il fuit encore. 
Indésirable et de relation malsaine, il affecte et laisse 
des séquelles à ceux et celles qui s’y frottent. Rares 
sont, comme lui, les nouveaux venus qui ont peine à 
se faire accepter, mais il n’abandonne pas. S’il le 
faut, il ira voir ailleurs, et c’est ce qu’il fait. À un 
point tel, qu’en peu de temps, il fait le tour du 
monde, ce que peu de gens ont réussi au cours de 
leur vie. Et, comme au tout début, partout où il pas-
sera il sera détesté, mais il ne s’en préoccupe guère. 
Comme un bon scout, il est formé pour la survie, et 
fidèle au principe de Darwin, il s’adapte. Adapté, ou 

mal adapté, il vous affronte. Attitude qui n’est, en 
soi, rien pour se faire accepter ou apprécier. 

Antisocial, il est même dangereux. Son influence 
peut avoir des impacts sur votre propre vie : le 
cercle de vos amis, votre famille, voire votre couple. 
Il sait semer la discorde, la zizanie. Une fois que le 
mal est fait, il repart. Fantasque qu’il est, il dit tou-
jours au revoir, à sa façon. Ceux qui l’ont côtoyé ne 
veulent plus le revoir. Ceux qui en ont simplement 
entendu parler ne désirent surtout pas avoir affaire à 
lui. Il est harcelant, il est agressant et il peut être 
brutal. Quand on entend dire qu’il est dans le voisi-
nage, on est sur nos gardes. Comme le soldat en 
mission, on en devient parfois même hyper vigilant, 
comportement qui peut aussi nous affecter, laisser 
des traces. Mais, aussi comme les soldats à la 
guerre, on est plus forts en équipe et on multiplie les 
chances de réussite par des actions ciblées et coor-
données. Il n’y a pas de sot métier dit-on ; il n’y a 
donc pas de mince tâche à accomplir pour vaincre 
celui qui se présente partout, sans invitation. 

Quoique très heureux de m’en débarrasser, je pour-
rai, comme vous toutes et tous, me « vanter », non 
de l’avoir rencontré directement, mais plutôt sa 
mère : la pandémie. 

Image : Chantal Poulin et TourMag.com 
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Par Étienne Walravens en mémoire de Denys Bergeron 

Histoire de mots 

La plus noble conquête de l’homme, le cheval, ani-
mal si utile jadis, si cajolé de nos jours, a inspiré 
notre langage aussi. 

Allons à l’écurie voir ce qu’il nous a inspiré. 

Mettre le pied à l’étrier 

C’est aider quelqu’un à débuter une entreprise, une 
carrière, comme le fait le moniteur équestre avec un 
cavalier débutant. 

Remettre le pied à l’étrier, c’est repartir après 
avoir essuyé des déboires. 

Ronger son frein 

Le cheval n’a pas d’embrayage, mais il a un frein! 
C’est la barre de fer qui pouvait être en or ou en ar-
gent chez les princes; elle est appelée aussi mors. Le 
cheval au repos mâche cet instrument en attendant 
de pouvoir à nouveau se dégourdir les jambes. Pour 
nous, ronger son frein, c’est cacher le dépit d’une 
injure dont on ne peut se venger. 

Enfourcher son dada 

Les cochers exhortaient les chevaux en criant dia…
dia! Les bambins voulant les imiter crient da! Da! 
Le cheval est devenu un dada! 

 

Jouet préféré des enfants, il a donné son nom aux 
passions, parfois insignifiantes ou un peu folles des 
adultes. Enfourcher son dada, c’est reprendre son 
sujet favori devant un auditoire blasé.  Voir hobby 
en anglais qui porte presque la même signification. 

Se mettre à poil 

Non, rien de trivial jadis, dans cette expression! 
L’expression s’appliquait autrefois aux chevaux et 
signifiait à cru (encore employé de nos jours), c'est-
à-dire à même le poil, sans selle ni couverture. 

À poil a eu également le sens de courageux, résolu, 
intrépide comme l’étaient les poilus de la Première 
Guerre mondiale. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Source principale : La puce à l’oreille de Cl. Duneton 

Voici un poilu de la Première Guerre mondiale, c’est un fan-
tassin français (chasseur à pied du 30e bataillon) en uniforme 
bleu horizon avec le casque Adrian. Aquarelle de 1918.  
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Il fait nuit, il est deux heures; je ne dors pas. Que 
faire quand la nuit est là, et que tu devrais dormir 
comme beaucoup d'autres? Et lentement, l'esprit dé-
rive et s'égare dans le dédale des pensées. 

Les autres, ceux qui dorment, qui sont-ils? Des en-
fants, des travailleurs de jour qui se sont fatigués à 
la tâche, des mères au travail ou au foyer qui se sont 
occupées de leur progéniture? Sans doute un peu de 
chacun de ceux-là. 

Et ceux qui ne dorment pas eux, puis-je me les ima-
giner? Des travailleurs de nuit, des insomniaques, 
des personnes âgées ou malades qui développent de 
l'anxiété face à leur avenir, ou même des plus jeunes 
qui eux, sont anxieux face au manque d'avenir? 

Une coccinelle asiatique marche au plafond de ma 
chambre. J'ai un livre sur ma table de chevet; peut-
être que je devrais lire un peu. Et me voilà plongé 
dans la vie d'un autre, dans ses rêves ou cauchemars, 
dans ce monde imaginaire que créent les écrivains 
pour diluer leur mal de vivre, ou simplement pour 
divertir un futur lecteur en laissant courir leur imagi-
naire avant de la coucher sur la page blanche. 

Je devrais peut-être écrire moi aussi. Dis-moi ma 
muse, viendras-tu inspirer ma plume, lui montrer 
quelques chemins enfouis dans mon imaginaire, et 
que je n'ai pas encore explorés? 

Puis, lentement, des traces de pas se dessinent sur la 
neige. Une piste à suivre, des traces à comprendre, 
et voilà que l'imagination se remet en marche. 

Je suis cette piste imaginaire en pensant aux traces 
que nous laissons derrière nous. Notre passage en ce 
monde fut-il court face à l'éternité, laisse des traces. 
Un genre de legs pour ceux qui suivront, pour ceux 
qui chercheront à comprendre le pourquoi et le com-
ment d'avant eux. Peut-être même lorsqu'ils ne dor-
miront plus. 

Notre histoire est tout autour de nous; certains bâti-
ments ou monuments viennent nous remémorer 
l'avant nous. Certaines traces moins tangibles se 
sont effacées, des bâtiments ont disparu, mais pour 
ceux qui voudront comprendre, certains éléments 
leur fourniront des clés. 

Je reviens à Inverness quelque vingt-trois ans après 
mon départ, comme si je marchais de nouveau dans 
mes traces. Je revois des bâtiments que je connais, 
des gens que j'ai connus aussi, moins nomades que 
moi, qui sont restés, qui ont continué à façonner leur 
environnement afin de le rendre fonctionnel, et sou-
vent, de le rendre serviable à la communauté. 

Exercice de mémoire que celui de reprendre ma 
plume et de la laisser errer sur les chemins du sou-
venir. Ne pas oublier, ne pas brûler les vestiges lais-
sés par nos ancêtres, mais plutôt les mettre en lu-
mière afin de mieux comprendre d'où nous venons 
et d'en transmettre l'importance.  La connaissance de 
soi, de nos ancêtres et de notre environnement don-
neront force et espoir; y aurait-il là une clé nous ai-
dant à apaiser notre anxiété et à mieux inventer 
notre futur? 

Merci ami lecteur de marcher dans mes pas. 

Par Gilles Gagné
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Est-il encore permis de parler d’amour? 

Des milliers de livres ont été écrits sur le sujet et 
certains, malgré cette abondance, se posent encore 
de nouvelles questions. 

Voyons, de quoi s’agit-il? 

On place l’amour au sommet des jouissances, c’est 
la porte du bonheur. 

Est-ce la même extase pour les animaux? Les vé-
gans cherchent, laissons-les découvrir. 

Ce plaisir se répète-t-il à chaque niveau de la biolo-
gie, soit-elle microscopique? 

Le spermatozoïde perce la cuticule de l’ovule, est-ce 
violent ou délicieux? L’ovule…qui devrait être un 
mot féminin, me semble! 

Souffre-t-il cet « œuf »? Y a-t-il dépucelage, déchi-
rure? 

Le gamète mâle, une fois à l’intérieur, jouit-il, lui 
aussi? 

Autre question sociale : un seul spermatozoïde pour 
un ovule, c’est la loi.  

La rivalité, les combats, les déceptions sont-ils 
cruels à ce niveau, comme on pourrait l’imaginer? 
Le saura-t-on un jour? Il vaut probablement mieux 
rester dans l’ignorance de ces souffrances si répan-
dues depuis si longtemps. 

Descendons d’un étage dans le tout   
petit.  En consolation, applaudissons 
quand les chaînes d’ADN des deux ga-
mètes s’unissent au centre de la fête 
chromosomique…quel orgasme molé-
culaire! 

Tournons encore l’objectif de notre microscope. 

Les particules élémentaires que sont électrons et 
protons, connaissent peut-être, elles aussi, l’amour 
et la rivalité. Que d’électrons candidats pour un seul 
noyau! 

Mais quelle jouissance pour un électron que de se 
vautrer, après une longue course, dans la bonne 
couche électronique auprès d’un proton amoureux. 
Ça fait parfois des étincelles.  

L’amour, toujours l’amour, il n’y a que ça de vrai!  

Par Étienne Walravens 

Photo : Chantal Poulin 



le tartan                                                        Volume 23, N
o 
1, février 2022                                   page 9 

 

Mes racines se sont perdues sous le bitume et le ciment. Je ne rejoins plus 
mes frères les arbres. Par le haut, je frôle les branches et les feuilles de 
mes proches voisins, si j'ai la chance d'en avoir encore. Qui a dit qu'un 
arbre c'est malpropre? J'abrite la vie, je nourris le sol, l'ameubli et l'ense-
mence. Je favorise la vie par en dessous, tout en fournissant de l'ombre à 
celui qui m'aime. 

J'ai toléré les gravures au couteau, les « Je t'aime », les cœurs pour deux. 
L'homme a-t-il oublié qu'il peut m'étreindre, sentir la vie qui coule en moi.  
Laisse-toi bercer, éphémère voisin à deux pattes. Je suis vieux comme la 
vie et captif de la terre mère; cette terre nourricière qui résiste encore et 
encore aux assauts barbares des hommes. 

Aime-moi comme on aime la vie; l'amour et moi serons l'antidote à la fin 
des temps. Il y aura toujours une branche qui s'échappera de la racine en-
fouie et qui s'élancera vers la lumière.  

Plus de lumière!                                                     

Photo : Amenagement-jardin.net 

Par Gilles Gagné 
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Par Chantal Poulin 

Voici quelques histoires pour combler le temps en 
cette période moche...  

Durant son séjour en Allemagne de 1986 à 1990, 
Jack parcoure l’Europe sur sa BMW Paris-Dakar. Il 
visite l’Espagne, la France, l’Autriche, la Suisse, 
l’Italie et la Turquie...  Il grimpe les Alpes sur sa 
moto.  Il se gèle les… L’aubergiste est ahuri de voir 
un gars à moto sur ces montagnes enneigées.  Il se 
rend vite compte que c’est un Québécois.  Malheur, 
cet aventurier vide son réservoir d’eau chaude.    

En Grèce, le propriétaire 
du camping lui fait visi-
ter les environs à bord de 
sa petite Renault 3 
bonne pour la casse.  Le 
chauffeur lui tend un 
gros élastique industriel 

et lui fait signe de l’attacher comme lui à sa portière.  
L’élastique est tendu sur leurs jambes. Chaque fois 
que le conducteur prend un virage serré le long du 
ravin, la portière de l’un ou l’autre s’ouvre exposant 
ainsi les occupants à l’air libre.  Un vrai cauchemar! 

Dans le même pays, il mange dans une auberge des 
petites bouchées de viande, la spécialité du jour.  Un 
groupe de vieux édentés buvant leur ouzo sont aux 
premières loges et se régalent des moindres gestes 
des étrangers.  Par signe, tout en mangeant, Jack de-
mande à l’aubergiste de quelle partie de l’animal 
viennent les petites boulettes.  Jack ne comprend 
rien aux explications de l’homme, alors un des 
vieux, assis non loin de là, se lève et met la main sur 
son entrejambe en bêlant comme un mouton.  Jack  
recrache le morceau de testicule de mouton.  Les 
vieux et l’aubergiste se tapent sur les jambes en 
riant très fort. 

En Turquie, Jack s’est fait dire d’amener avec lui un 
magazine Playboy et de le placer bien en évidence 
lors de la fouille aux douanes.  Comme prévu, le 
douanier ouvre la valise contenant la revue, s’en em-
pare et maintenant du balai le touriste!  Ajoutons 
que la seule chose à dire sur les fameuses toilettes 
turques : il n’y a rien de changé, et ce, depuis les 
temps médiévaux. 

Au Vatican, il soudoie les carabiniers en les payant 
pour qu’ils restent près de sa moto, car les risques 
de vol sont très élevés.  Ajoutons que les Italiens 
conduisent comme des malades; presque toutes les 
voitures ont des bosses.  D’ailleurs, à Barcelone et à 
Madrid en Espagne, et ce, dans presque toutes les 
grandes villes d’Europe, ils conduisent leurs voi-
tures comme des chars d’assaut.   

Les paysages et les petits villages pittoresques d’Es-
pagne font grand effet sur Jack.  Des villages où ja-
dis les Romains ont laissé leurs marques par leurs 
nombreux passages, des maisons aux architectures 
bucoliques et des températures des plus clémentes 
ont rendu son périple des plus agréable. 

Des paysages majes-
tueux à couper le 
souffle, des montagnes 
grandioses, des villes et 
des villages au charme 
fou. Voilà ce que réser-
vent l’Allemagne, l’Au-
triche et la Suisse.       
Impossible d’imaginer 
celles-ci sans leurs mon-
tagnes.  Que dire de la 
Bavière avec ses pay-
sages dignes des ta-

bleaux de grands maîtres et de son hospitalité quand 
on vous offre une bonne bière fraîche.   

Et puis, sur les routes des vins d’Alsace : un p’tit 
boire avec ça!   

Sans oublier le tourisme de mémoire où sa moto le 
conduit en Belgique dans les Ardennes, sur les 
plages de Normandie en France, au camp de concen-
tration d’Auschwitz en Allemagne ainsi que dans 
plusieurs musées de la guerre. 

Bouillon de famille :  périple à moto 
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Loulou, vous connaissez?  

Sinon, allez voir l’édition du mois d’août de 2014. C’est loin, d’accord, mais on vous l’avait dit de garder 
précieusement tous les Tartans, ils prennent même de la valeur avec le temps… 

Comme ses idées courent souvent la galipote, elle a écrit ce que devenaient proverbes et expressions quand 
ils s’amusaient. Elle en a même fait un recueil intitulé : L’inévitable passage du temps dont la page cou-
verture est une peintographie de Gilles Gagné. 

Ouvrons quelques pages un peu folles parfois, il faut bien l’admettre! Tous les artistes le sont de temps en 
temps. 

 
Faut battre le fer…avant de parler 

Qui prend mari…s’enrichit 

Une hirondelle…n’a pas d’oreilles 

On ne fait pas d’omelette…devant les bœufs 

Qui ne dit mot…perd sa place 

Qui trop embrasse…s’y pique 

Chacun pour soi…est un très mauvais maître 

Toute peine…n’est pas bonne à dire 

De la discussion…jaillit la lumière 

Les chiens aboient…ils réveillent le chat qui dort 

Avec des si…on fait des chansons 

L’argent est…une fausse valeur vraie 

L’oisiveté est la mère…de la paresse 

J’ai rangé tous mes mauvais souvenirs…dans le tiroir de l’oubli 

Se mettre à genoux, se prosterner…c’est se préparer à bondir ou à se faire avoir (Claude Péloquin) 

J’aime mieux être ridicule…qu’être rien du tout 

Si la patience a des limites…ma limite a des impatiences 

Y a rien de pire que de vivre…en banlieue de soi-même 

Quand le corps se détériore…les idées s’améliorent 

Comment dit-on je t’aime…si on s’appelle Verlaine 

Les plus belles histoires d’amour…sont souvent celles des autres 

 

Introduction : Étienne Walravens 

Proverbes de Loulou De Villères 

         Proverbes de Loulou 
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Pour être honnête avec vous, lorsque j'ai eu l'idée de 
me lancer dans cette série d’articles, j’étais loin de 
me douter que c'était un sujet aussi complexe et éla-
boré! Mes nombreuses recherches m'amènent de 
multiples informations diverses. Par contre, celles-ci 
sont, comment dire...dispersées à plusieurs endroits 
et le fil est difficile à suivre. Je demeure tout de 
même convaincue que c'est un sujet riche et pas-
sionnant! Certes, je pourrais vous parler de l'évolu-
tion du service depuis 2007 (année de mon em-
bauche) mais là n'est pas la base de mon intérêt pour 
les pompiers d'Inverness. 

Tout d'abord, sachez que les deux premiers camions 
d'incendie détenus par le « village » étaient des 
autopompes. L'une, un camion International « con-
vertible »  1942 et l'autre, un camion F.W.D 1953. 
Les plus âgés nous diraient sûrement qu'en plein 
hiver à -20 degrés Celsius ou lors d'une pluie   tor-
rentielle, ce ne devait pas être extrêmement plaisant 
de partir au feu au volant d'un           
« convertible ». Mais disons-nous 
bien que c'était un pas énorme con-
cernant la sécurité publique de notre 
municipalité ! Sans aucun doute, nos 
pompiers de l'époque avaient le feu 
sacré.  

Bien sûr, une entente est convenue 
avec la corporation municipale du 
canton d'Inverness ainsi que celle de 
Saint-Jean-de-Brébeuf pour que le 
village desserve leurs secteurs. 

Une caserne est aussi disponible pour les pompiers 
et leurs équipements (face à la caserne actuelle). Ca-
serne dont il m'a été impossible jusqu'à maintenant 
d'obtenir la date de construction. 

En 1960 et 1961, on procède à la construction de 
deux citernes souterraines d'une capacité de 30 000 
gallons offrant ainsi une réserve d'eau appréciable 
lors d'un sinistre. On améliore aussi la caserne et les 
équipements. 

Puis, c'est en 1980 que la municipalité du village 
d'Inverness décide de construire un nouveau bâti-
ment. Suite à plus d'un an de démarches,  une ca-
serne neuve est érigée et on procède à l'achat de 
deux camions ( une autopompe et une citerne munie 
aussi d'une pompe).  On se dote aussi d'un système 
de communication, dont on installe plusieurs bases à 
des endroits stratégiques dans le village. 

Je vous laisse ici des photos de l'ancienne et de la 
nouvelle caserne. 

Je sollicite encore une 
fois votre aide, si 
vous avez des infor-
mations pertinentes 
ou des photos, je vous 
serais vraiment re-
connaissante de com-
muniquer avec moi. 

Photos : Amilie Méthot 

Pompiers, d’hier à aujourd’hui 

Par Amilie Méthot 
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En ce début d’année, voilà ce que j’ai trouvé d’inté-
ressant sur l’astrologie, l’horoscope chinois et la nu-
mérologie.  Sornettes ou vérité? Je vous laisse juger 
par vous-même.    

L’ère du Verseau :  

Épidémie, manifestations de toutes sortes, catas-
trophes naturelles... Et si on vous disait que cette 
période incroyable avait un lien avec les astres ? Eh 
oui, nous nous apprêtons à entrer dans une nouvelle 
ère, celle du Verseau, qui ouvre une voie de libéra-
tion et de justice.  

Cela vaut quelques explications : le Verseau est un 
signe d’Air qui nous invite à suivre notre intuition 
tout en cherchant à construire un monde meilleur, 
avec plus d'égalité et de fraternité. Mais les astro-
logues nous mettent en garde : ces 2000 prochaines 
années, placées dans l'énergie du Verseau, seront 
synonymes de grands changements et de profondes 
transformations. Le Verseau nous demande 
de ralentir pour repenser le monde de demain. La 
crise du coronavirus, le confinement et les catas-
trophes naturelles sont peut-être des signes qui nous 
feront réfléchir. Le Verseau, qui aspire à plus de jus-
tice sociale, nous lance un nouveau défi : créer de 
nouvelles communautés, et ce, avec une bienveil-
lance toute particulière pour les autres. C'est un peu 
l'union du cœur et de la sagesse. Certains connaî-
tront même un éveil spirituel ou de conscience!   

Le Nouvel An chinois a eu lieu ce mardi 1er fé-
vrier. Après le Buffle l'an dernier, on célèbre le 
Tigre en 2022.  

Que nous réserve le Tigre en 2022? D’abord le 
Tigre symbolise la force, le courage et la réus-
site. Le Tigre est ambitieux, il se lance des défis et 
met toute son énergie pour réussir. Sous l’année du 

Tigre, les progrès et les avancements dans tous les 
domaines sont notables.  C’est aussi un signe de la 
conscience invitant chacun à se respecter, à respecter 
autrui et à bâtir de nouveaux horizons. 

En numérologie, l’année 2022 est placée sous 
l’influence du chiffre 6.  

Au programme : de l'amour, de l'argent et des ré-
formes. 2022 (2+0+2+2=6), correspond à l’année 
universelle 6 qui représente l’amour et la beauté. Ce 
chiffre est d’ailleurs dédié à la déesse Aphrodite. 
C’est un symbole de perfection. Au tarot, il équivaut 
à la carte de l’Amoureux. 2022 est l’année de 
l’amour sous toutes ses formes, explique la numéro-
logue, Evelyne Lehnoff. Les sentiments et l’entraide 
seront placés au premier plan. Les affaires de fa-
mille prennent de l’ampleur.  

Que prévoir pour 2022, l’année universelle 6? Tou-
jours selon madame Lehnoff, il semblerait que cha-
cun développe des envies de prendre soin de soi et 
de son foyer. Il pourrait y avoir une prise de cons-
cience sur l’importance de l’écologie et de 
la protection des animaux.  C’est aussi une an-
née des responsabilités et annonciatrice de réformes 
au niveau des salaires, des prestations sociales, des 
familles, de l’éducation, des handicapés, de l’habi-
tat, des personnes âgées et des enfants. 

En conclusion, il n’y a pas de doute que 2022 sera 
une période de grands changements et de transfor-
mations.  

 
Référence : Cyrine Ben Romdhane publié dans Femme Ac-
tuelle le mag le 13/07/2021. 
Référence : https://www.midilibre.fr/2022/01/31 
Référence : https://www.linternaute.com 
Référence : https://www.femmeactuelle.fr/horoscope2/
numerologie/numerologie 

Par Chantal Poulin 

Astrologie, horoscope chinois et numérologie 

https://www.femmeactuelle.fr/horoscope2/vos-previsions-astro/coronavirus-ce-quen-disent-les-planetes-selon-marc-angel-2092307
https://www.femmeactuelle.fr/horoscope2/astrolove/quest-ce-que-leveil-spirituel-et-comment-latteindre-2116099
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Serge Rousseau 

Étienne W. 

Étienne W. 

Étienne W. 

Étienne W. 
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Photos : Céline Nolette. Chantal Poulin, Serge Rousseau et 
Étienne Walravens : les chutes Lysander, le ruisseau       
Bullard, la Bécancour, le lac Joseph, derrière le Festival, 
cabane à Jacques Pelchat, Clermont Carrier et son cheval. 

Serge Rousseau 

Chantal Poulin 

Chantal Poulin Céline Nolette 

Chantal Poulin 
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Le Festival du Boeuf :  
portrait de nos fondateurs 

Par Amilie Méthot, présidente 

Dès la première fois que l'idée m'est venue de rédi-
ger des articles en hommage à nos fondateurs/
bénévoles  du festival, un nom s'est tout de suite im-
posé dans mon esprit.  

Cette personne a été extrêmement déterminante dans 
ma vie, autant professionnellement qu'au niveau de 
mon implication sociale. Grâce à elle, j'ai, depuis ma 
tendre enfance, le Festival du Bœuf tatoué sur le 
cœur. Je vous parle ici de ma chère grand-maman 
Marguerite Bouffard-Methot, Magy pour les in-

times. Magy adorait « son Festival » et ça paraissait 

dans toutes les parcelles de sa vie. 

Impliquée au sein du comité depuis la 2e édition 
(1982) à titre de directrice, puis présidente en 1987 
et ensuite, à la trésorerie jusqu'à son décès en 2002. 
Marguerite était toujours disponible pour donner des 
heures malgré son horaire bien rempli à la ferme. 
Elle était partante pour des nouveautés et tout cela 
dans la bonne humeur et l'harmonie avec ses pairs. 

Dans sa vie personnelle, Magy est née et a grandi 
sur la ferme ancestrale des Bouffard dans le bas du 
Rang 8. Elle était enfant unique jusqu’à l’arrivée 
d’un frère adoptif, cela n'empêchant pas que la mai-
son était très accueillante et souvent remplie de gens 
de la famille.  

En 1954, elle épouse Alphonse Methot qui vient 
s'installer sur sa ferme. Ils seront plus tard la 5e    

génération à re-
prendre la ferme lai-
tière et acéricole. Ils 
sont demeurés dans 
la maison ancestrale 
avec les parents de 
Marguerite et y ont 
élevé leurs deux en-
fants : Angèle et 
Yvon. Magy et Al-
phonse ont aussi pris soin des cousines, Denise Ger-
main et Johanne Fillion.  En 1979, c'est leur fils qui 
prend la relève de l'entreprise tout en laissant une 
grande place à ses parents jusqu'à leur décès. Je 
garde de très bons souvenirs de mes grands-parents. 

Marguerite a vu le Festival grandir d'année en an-
née, et ce, du petit bureau dans la bâtisse des sou-
pers, au bureau derrière la scène et du mini saloon à 
côté de la balance pour vendre les veaux à l'encan 
jusqu’à l'arène de rodéo. Elle aura manqué de peu 
l'achat du terrain qui appartenait jusqu'en 2004 à 
l'association des éleveurs de bovins de boucherie.  

De là-haut, je suis cer-
taine qu'elle est fière de 
ce qu'est devenu notre 
beau Festival. Je vous 
confesse que chaque 
année, avant le début 
du Festival, je vais faire 
une visite au cimetière 
pour " parler à Magy " 
ainsi qu'aux nombreux 
autres pionniers qui 
nous ont quittés. 

Ceux-ci pourront peut-
être nous aider à faire 

de 2022 une année de 
renouveau et d'espoir 
pour notre organisation, 

qui sait? Photos : Archives 
familiales  
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Quelques changements à nos règlements généraux qui datent de l’assemblée générale de fondation du 29 
février 2012. 

1.4 Objets 

Les objets pour lesquels la corporation est constituée sont : 

a) Le but. Publier un journal pour transmettre aux citoyens d’Inverness ou de toutes autres personnes inté-
ressées de l’information concernant le territoire et ses activités ; 

b) Composition. Être une entreprise de communication à but non lucratif, à propriété collective et à gestion 
démocratique, regroupant des personnes intéressées à la création d’un carrefour d’expression populaire 
pouvant servir de tribune de diffusion de l’information communautaire locale ; 

c) La mission. La mission du Journal est donc d’informer le lecteur, promouvoir et valoriser les gens, les 
organismes et les événements ainsi que divertir sa clientèle ; 

d) Les moyens. Doter la région de divers moyens d’expression pour diffuser le développement culturel, 
économique et communautaire et devenir un instrument de participation des citoyens à l’épanouissement de 
leur milieu ; 

e) Les valeurs. Dans le but de respecter les valeurs du Journal, les articles soumis au comité de rédaction se 
devront d’être objectifs, respectueux et équitables. Afin d’éviter le plus possible la polémique ou la division 
de sa clientèle, le Journal se réserve le droit de refuser tout article dit d’opinion ou de commentaire. 

Marie Paquet propose leur adoption. Adopté à l’unanimité. 

 

LE CENTRE D’ACTION BÉNÉVOLE DE L’ÉRABLE (CABÉ) OFFRE DES SERVICES À TOUTE 
LA POPULATION DE LA MRC DE L’ÉRABLE, DONT INVERNESS : POPOTE ROULANTE, AC-
COMPAGNEMENT-TRANSPORT, TRAVAIL DE MILIEU, APPELS DE BIENVEILLANCE, ETC. 

 
LE TARTAN LUI DONNE L’OCCASION DE VOUS PRÉSENTER, À CHAQUE PARUTION, UN AR-
TICLE CONCERNANT SES SERVICES, SA MISSION, UNE DEMANDE, UN APPEL OU, TOUT 

SIMPLEMENT, UNE RÉFLEXION.  CE QUE JE SOUHAITE PRINCIPALEMENT, C’EST QUE 
QUELQUE CHOSE TOUCHE VOTRE CŒUR ET VOUS INVITE À FAIRE PARTIE DES GENS QUI 
CONSTRUISENT UN MONDE MEILLEUR.    

La chronique du CABÉ 

Par Carmen Grenier, directrice 

Par Gilles Pelletier 
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La FADOQ d’Inverness 

Par Raymonde Brassard, présidente 

Chers amis de la FADOQ,   

La santé publique nous demande encore de ne pas 
nous voir, alors que vais-je dire? 

J’ai pensé vous parler du groupe FADOQ, c’est 
quoi cet organisme et les avantages d’être membre. 

Le réseau FADOQ qui regroupe 550 000 membres 
est le plus grand organisme d’aînés au Canada. 

Il rassemble et représente les personnes de 50 ans et 
plus, dans le but d’améliorer et de conserver leur 
qualité de vie. 

La FADOQ défend nos droits, elle voit à ce que la 
pension de la sécurité de la vieillesse soit bonifiée, 
et ce, dès 65 ans. Elle offre aussi des ressources aux 
aînés pour les mettre en garde contre la fraude.  

La FADOQ est un service pour nous aider à rédiger 
un testament, pour nous aider à faire un plan de ges-
tion de retraite et elle offre plusieurs autres services 
pour améliorer notre vie.  

Le magazine « Virage »  nous parvient chez nous et 
nous informe sur différents programmes.   Avoir sa 
carte FADOQ nous permet aussi d’avoir de bons 
rabais, et ce, dans plusieurs domaines. 

Je vous en énumère quelques-uns : 

Groupe Forget (santé auditive)       1 855 285 2004 

SSQ assurance (plan financier)     1 866 225 5050 

Sécurité globe (assurance voyage)  1 844 770 1212 

Lobe (santé auditive)                     1 866 411 5623 

Intact assurance (auto et habitation)1 866 477 5050 

Greiche&Scaff    (vision)               1 877 667 2020 

Plusieurs magasins de notre région offrent aussi des 
rabais, comme Yellow, Chaussures Croteau, Beto-
nel peinture, Home Hardware, Batterie Expert, 
l’équipeur, la Maison du prélart, les hôtels Days 
Inn Fairmont, et bien d’autres encore.   Je vous ai 

donné des exemples, mais en présentant la carte FA-
DOQ dans plusieurs magasins et restaurants, nous 
avons droit à un rabais. 

N’oublions surtout pas que le regroupement d'un 
aussi grand nombre de personnes possède la capaci-
té d'exercer une certaine pression pour changer les 
choses et constitue une force pour défendre nos 
droits.    

Si vous êtes intéressés à vous joindre à nous, n’hési-
tez pas à nous le faire savoir.  Je vous donne la liste 
des membres du CA : Raymonde 453-2268, Marie-
Madeleine 453-2538, Solange 453-2298, Gaston 
453-2533, Guy 453-7798, Jean 453-2831 et Laurent 
819 621-5320. 

Pas besoin d’ajouter que nous avons hâte de recom-
mencer nos activités, ça nous manque énormément 
de nous rassembler et nous réjouir ensemble. 

 

Histoire de rire un peu : 

Un couple visiblement très amoureux est assis à une 
table de restaurant. Soudain, l’homme glisse de la 
banquette et disparait sous la table.  Voyant que la 
jeune femme ne semble pas s’être aperçue de rien, 
le maître d’hôtel s’approche et lui dit :    

- Madame, je crois que votre mari est tombé sous la 
table. 

-  Non! Vous faites erreur, mon mari, c’est le mon-
sieur qui vient d’entrer dans votre restaurant. 

 

Une petite pensée : 

 Il n’y a pas d’erreurs dans la vie, il n’y a que des 
leçons.  Il n’existe pas d’expériences négatives, il 
n’y a que des occasions de mûrir, d’apprendre et 
d’avancer dans la voie de la maitrise de soi. 

Fadoquement vôtre,   



le tartan                                                        Volume 23, N
o 
1, février 2022                                   page 19 

 

En l’absence de notre cher pharmacien, Claude La-
brie et avec les encouragements d’Étienne Walra-
vens, j’ai pris l’initiative d’écrire un article éclair sur 
les pilules.  À part peut-être de tourner de l’œil lors-
que je vois du sang,  mes notions médicales sont 
nulles. Mais comme tout le monde, il y a plusieurs 
pots de pilules qui traînent ici et là dans mes ar-
moires au cas où…   

Faisons un inventaire de toutes ces petites choses 
miraculeuses qu’on retrouve dans nos maisons, et 
ce, sans oublier l’étage des pilules naturelles et vita-
miniques. 

Il y a la panoplie de pilules pour le sommeil, le 
stress,  le rhume, l’arthrite, les antihistaminiques 
pour les allergies, les antiacides, les antidépresseurs, 
les contraceptives, les antiinflammatoires, les anti-
coagulants, l’anticancer, en fait c’est de la chimio en 
comprimés.  La majorité d’entre nous attend avec 
impatience l’antiCovid.  Et question, c’est pour 
quand la pilule miraculeuse qui pourra nous garder 
jeunes et beaux?   

Bref, c’était du rapide comme article! Passons aux 
choses sérieuses maintenant, voici quelques blagues 
trouvées sur le net :  

Une vieille dame, de plus de 90 ans entre dans 
une pharmacie : 

- Bonjour Monsieur le phar-
macien, auriez-vous de l’aspi-
rine? 
- Oui, nous en avons. 
- Avez-vous des antidouleurs?  
- Oui, sans aucun problème. 
- Avez-vous des antirhumatis-
maux?  

-Je suis certain d’en avoir … 
- Avez-vous du viagra? 

- Hein! … Mais oui, nous en avons. 
- Avez-vous des pilules antirides?  
- Certainement. 
- Avez-vous du gel pour les hémorroïdes?  
- Évidemment! 
- Avez-vous des médicaments pour le foie?  
- Bien sûr. 
- Avez-vous des antidépresseurs?  
- Bien sûr! 
- Avez-vous des somnifères?  
- Oui, oui, nous en avons. 
- Avez-vous des produits pour la mémoire? 
- Oui, quelques-uns! 
- Avez-vous des béquilles?  
- Évidemment! 
- Avez-vous des couches pour adultes?  
- Bien entendu, Madame! 
- Avez-vous … 
- Enfin, Madame…nous sommes une pharmacie 
professionnelle.  Nous avons tous les produits. Quel 
est votre problème? 
- Eh bien, voilà jeune homme, je dois épouser mon 
Léon qui aura 95 ans à la fin du mois. Nous aime-
rions savoir si nous pouvons déposer notre liste de 
souhaits de cadeaux de mariage chez vous? 

Par Chantal Poulin  

La pilule miracle 
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...Le poteau s'approchait rapide-
ment, j'ai essayé de l'éviter, 
mais il a frappé l'avant de ma 
voiture. 

...Oh! J’ai oublié d’inscrire dans ma 
déclaration d'accident qu'il y avait 
effectivement un mort. 

…Le cycliste n'a formulé aucune déclara-
tion intéressante au sujet de la collision. 
Il se contentait de répéter : Aïe, aïe, 
aïe, sur tous les tons. 

...J'ai eu plusieurs accidents de voi-
ture, sans être jamais responsable, et 
mon assureur ne veut plus entendre 
parler de moi. Pouvez-vous m'indiquer 
le nom d'une société d'assurance qui 
accepte de garantir les malchanceux? 

Aïe, aïe, aïe!... 

Par Chantal Poulin 

Monsieur le juge... 

Références  : http://www.gilray.ca/perles_de_lassurance.html 
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« Les Journées de la persévérance scolaire 2022 » se 
déroulent du 14 au 18 février et c’est pourquoi je 
désire profiter de cette chronique pour, en premier 
lieu, remercier tous ceux et celles qui contribuent au 
développement et à l’épanouissement des décideurs 
de demain. En fait, les défis de la pandémie que 
nous visons depuis 2020 n’épargnent personne et 
encore moins les jeunes. Il reste que c’est par le 
biais d’efforts, d’énergie additionnelle et de créativi-
té qu’on peut les amener au dépassement et à la ré-
ussite scolaire. 
 
Que vous soyez enseignantes ou enseignants, pa-
rents, éducatrices ou éducateurs, travailleurs com-
munautaires, intervenants en milieux scolaires, per-
sonnels de soutien ou autres, je vous dis un gros 
merci de donner un véritable sens au parcours sco-
laire de nos jeunes. 
 
Mesures diverses dans le milieu scolaire 
 
Je désire en premier lieu rappeler le programme de 
bourses additionnelles, nommé les bourses Perspec-
tive Québec, destiné aux étudiantes et aux étudiants 
de niveau collégial et universitaire se dirigeant dans 
les secteurs de la santé, de l’éducation et des ser-
vices de garde de même que du génie et des techno-
logies de l’information. 
 
Concrètement, ces bourses seront accordées après 
chaque session à temps plein réussie dans les pro-
grammes d’études visés. Du côté collégial, un mon-
tant de 1 500 $ sera versé chaque session, pour un 
total de 9 000 $ pour un programme d’une durée 
prévue de trois ans. Au niveau universitaire, il 
s’agit d’une somme de 2 500 $ par session, pour un 
total de 15 000 $ pour un programme de trois ans et 
de 20 000 $ pour celui de quatre ans. À noter que les 
étudiants seront admissibles à cette aide financière 
dès le trimestre d’automne 2022. 
 
Diverses mesures complémentaires ont également 
été déployées depuis plus d’une année afin de garder 
le cap vers la réussite et favoriser le bien-être des 
élèves et du personnel scolaire. Justement, pour 
faire en sorte que les élèves les plus vulnérables  

bénéficient d'un soutien pédagogique supplémen-
taire, un programme de tutorat a été mis en place. 
N’hésitez pas à en parler auprès de votre établisse-
ment d’enseignement ou encore auprès du Centre de 
services scolaire des Bois-Francs. D’ailleurs, un ap-
pel aux étudiants des niveaux collégial et universi-
taire se fait par l’entremise de la plateforme 
Web Répondez présent. 
 
Enfin, des partenariats importants ont été établis 
avec Alloprof (www.alloprof.qc.ca), pour permettre 
la prestation de nouveaux services de soutien péda-
gogique et d'accompagnement pour les élèves qui 
ont des difficultés d'apprentissage ou qui présentent 
des risques d'échec scolaire. Il y a aussi Tel-jeunes 
(www.teljeunes.com | 1 800 461-0140), qui offre un 
soutien à tous les jeunes du Québec par diverses ac-
tions, comme l'ajout de 200 heures d'intervention 
par semaine pendant les périodes de pointe. 
 
Si vous avez des interrogations sur l’un ou l’autre 
des programmes, n’hésitez jamais à communiquer 
avec le bureau de circonscription au 819 758-7440 
ou à eric.lefebvre.arth@assnat.qc.ca. C’est avec 
plaisir que nous vous épaulerons. Profitons de ce 
mois pour encourager et féliciter un proche pour ses 
efforts au niveau scolaire. 

Par  Eric Lefebvre, député d’Arthabaska 

Mobilisons-nous pour la persévérance scolaire! 

Le mois de février permet de souligner la persévérance sco-
laire et je profite de l’occasion pour remercier tous ceux et 
celles qui contribuent au développement et à l’épanouissement 
des décideurs de demain.              Crédit photo : Eric Lefebvre 

http://www.alloprof.qc.ca
http://www.teljeunes.com
mailto:eric.lefebvre.arth@assnat.qc.ca
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Nous regrettons votre départ, Joseph Pelletier, pour un nouveau milieu de vie.  Après un sé-
jour à l’hôpital, votre état nécessitant plus de soins, vous avez dû être relocalisé.  Nous vous 
remercions ainsi que votre famille pour la confiance donnée à notre maison. Sachez que 
nous avons apprécié votre présence pendant ces neuf années. 

Ces derniers temps, nous avons eu quelques travaux d’entretien (peinture, plomberie, ascen-
seur, nettoyage de plancher...) à effectuer. Comme toujours, des membres de la communauté 
se sont portés volontaires pour nous aider à les réaliser, et ce, bénévolement.  Merci à René 
Lecours, Jean Rochefort, Jacques Pelchat  qui viennent si souvent à la rescousse! 

LA RÉSIDENCE DUBLIN obtient le statut d’« ORGANISME DE BIENFAI-
SANCE »! 

Vous avez le goût de nous aider,  mais n’avez pas le temps… Eh bien! Maintenant, vous 
pouvez faire un don en argent. Nous vous émettrons un reçu pour don de charité.  Celui-ci 
pourra être déduit dans vos déclarations d’impôt.  

Chaque geste compte pour le bien-être de nos résidents.                                 

Par  Céline Charest 

La Résidence Dublin 

Photo : Chantal Poulin 
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Par Françoise Couture 

Les Fermières ont des doigts de fée. Certaines savent tout faire. Tissage, tricot, couture et 

autres techniques artisanales n’ont plus de secret pour elles. D’autres Fermières sont en ap-

prentissage et trouvent, auprès des premières, conseils et encouragements pour apprendre. 

Toutes fabriquent du beau, du solide, de l’utile et du bien fait. Soyons fières de nos réalisa-

tions! 

Les Fermières ont aussi d’autres passions comme la cuisine et le jardinage : du savoureux, 

du beau, du sain, du fait soi-même. Toutes choses qui flattent notre planète dans le bon sens! 

Les rencontres mensuelles et les présences au local varient au fil des mesures sanitaires. Ac-

tuellement, il est possible à quatre personnes de travailler aux métiers à tisser. 

Par ailleurs, nous cherchons les nouveaux et futurs parents d’Inverness. Nous aimerions of-

frir aux nouveau-nés le traditionnel cadeau de bienvenue. Vous pouvez contacter une Fer-
mière ou joindre Marie-Madeleine au 453-2538. 

LES NOUVELLES DES FERMIÈRES 
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Le Marché public 
d'Inverness est déjà 

à pied d'œuvre                
afin de préparer la      
saison 2022 pour 

vous offrir                         
un éventail                   

de produits locaux   
et régionaux.  

Les dates et les dé-
tails suivront bientôt. 
Image : Les Saveurs du Bas St-Laurent 
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Bonjour à toutes et à tous! 
 

Comme un ours qui vient de se réveiller à la suite d’une longue hibernation, le CDEI vous 
revient avec un petit message important dans le Tartan. 
 

Le comité vous informe que le Marché Public d’Inverness sera de retour pendant la saison 
estivale de 2022. Toutes les mesures sanitaires seront prises pour assurer la santé et la quié-
tude de toutes et tous!  
 

Nos marchands, qu’on a rejoints par téléphone, nous ont informés qu’ils étaient prêts à gar-
nir leur table et vous offrir leurs nombreux produits. Quant aux bénévoles, qui assuraient le 
bon fonctionnement du marché, ils sont réjouis et brûlent d’impatience de vous accueillir 
tous les samedis matin. 
 

La date officielle de l’ouverture reste à confirmer et elle vous sera communiquée par les mé-
dias sociaux ou autres tels que la page du Marché Public d’Inverness (Facebook), Groupe 
d’Inverness communautaire (Facebook), le prochain Tartan, le Bulletin municipal Inverness, 
etc. 
 

Prenez note que si la Santé publique nous interdisait d’ouvrir le marché, alors, bien sûr et 
malheureusement, nous nous verrions dans l’obligation d’annuler l’ouverture ou la repous-
ser à une date ultérieure. Mais, soyons optimistes!  
 

Préparons-nous à faire de nouvelles découvertes qui nous seront présentées sur les tables 
bien garnies de nos marchands locaux ainsi qu’à de belles rencontres entre amis (es). 
 

Espérant vous revoir bientôt aussi nombreux au Marché public d’Inverness! 

Par Gary Brault 

Message du CDEI  
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Crédit photo : Festival du Boeuf 
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Définition des mots 

Dans la phrase suivante  :  
Il avait un problème cutané persistant depuis

 son adolescence.  

Julien, que signifie cutané?  

Madame, ça signifie que la 
personne est restée assise 

trop longtemps! 
Chantal Poulin 

https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/il/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/un/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/probleme/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/persistant/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/depuis/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/son/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/adolescence/

